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Relance sociale, maintenons la pression !  
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Cette année le 1er Mai fête 
internationale du travail, de 
l’action et des solidarités ou-
vrières approche et aura un 
caractère exceptionnel et 
doit être l’occasion d’une 
nouvelle forte mobilisation. 
 
La CFDT ligérienne 
est déjà mobilisée, en 
effet plus de 10 000 
salariés cédétistes 
étaient présents dans 
les rues de Roanne et 
de St Etienne le 19 
mars. 
 
L’action se traduit 
aussi dans les entre-
prises au moment où 
de plus en plus d’entreprises 
connaissent des plans so-
ciaux, où du chômage par-
tiel, les équipes se mobili-
sent pour agir face à la crise. 
 
Le 2 avril, une trentaine de 
militants ligériens partici-
paient à St Vulbas à une 
journée d’information sur 
« la crise, la CFDT choisit 
d’agir ! », une présentation 
de deux économistes de 
Syndex et Callentis et l’inter-
vention de Gaby Bonnand 
(Secrétaire national) ont per-
mis de comprendre la situa-
tion de cette crise mondiale 
et d’appréhender des pistes 
d’actions. 
 
L’après-midi a permis d’ap-
profondir  les thèmes 
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« comprendre la situation éco-
nomique de mon entreprise » 
afin d’identifier les signaux de 
faiblesse ou d’alerte de baisse 
ou de mutation d’activité, le 
deuxième atelier sur le thème 
de « la mutation d’entreprise et 

territoire » ont permis de com-
prendre l’importance d’anticiper 
les évolutions des compéten-
ces en lien avec l’ensemble du 
tissu économique. Le troisième 
atelier sur la « sécurisation des 
parcours professionnels » pour 
appréhender les besoins de 
formation, de valorisation des 
compétences. Un levier de ges-
tion de crise très important qui 
peut permettre aux salariés de 
se former dans cette période 
difficile, se former oui mais pour 
l’après crise. Cet outil formida-
ble doit être utilisé à bon es-
cient, il doit permettre le déve-
loppement des compétences 
mais aussi la diversification des 
entreprises ligériennes. 
 
Le dernier atelier sur « négocier 
un plan social » pour agir dans 

le cadre de procédures avec les 
outils CFDT et les dispositifs 
d’aides régionales. 
 
Pour la CFDT, au moment où la 
crise s’approfondit, le chômage 
explose et la situation dans les 
entreprises se dégrade, il s’agit 
d’obtenir des réponses à la hau-
teur des défis posés par cette 
crise et aux revendications ex-
primées dans la déclaration 
commune du 5 janvier 2009. Ce 
1er Mai sera aussi l’occasion 
d’exprimer notre solidarité avec 
l’ensemble des travailleurs en 
Europe et dans le monde qui 
sont aussi durement touchés 
par cette crise. Au mois de Mai 
aura lieu plusieurs manifestation 
(Madrid, Berlin …), la CES de-
mande un nouveau deal social 
en Europe. 
 
En attendant nous vous don-
nons rendez-vous le 1 er Mai : 
 
À 10 h devant la Bourse du Tra-
vail de St Etienne pour une ma-
nifestation conviviale qui se ter-
minera par un barbecue Place 
Jean Jaurès. 
 
A 10 h 30 devant la Sécurité 
Sociale de Roanne pour une 
manifestation tout aussi convi-
viale qui se terminera par le 
verre de l’amitié. 
 

�  Béatrice DESCOURS 
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Communiqué de l’UD CFDT Loire et de l’Union Territoriale des Retraités CFDT 

Un grand syndicalisme nous a quitté. 

� � 	 
 � � �
 	 � � 	 � � � � � � � � � � 	 � � � � �

C’est avec une grande peine 
que la CFDT a appris le décès 
de Marcel Gonin, il s’est éteint 
à Argenteuil ce 22 Mars, à 
l’âge de 88 ans. 
 

Ouvrier tourneur à la Manufac-
ture d’armes de Saint-Etienne, il 
adhéra à la CFTC en 1945, et 
devint rapidement un leader 
syndical incontesté. Il est secré-
taire du syndicat de la MAS de 
1946 à 1949 et en 1947 est 
membre du Bureau de l’Union 
Départementale de la Loire, 
chargé particulièrement de la 
formation des militants. Il de-
vient secrétaire général de la 
fédération de la défense natio-
nale en 1955 et membre, en 
cette qualité, du conseil confé-
déral puis du bureau confédéral. 
 

Il fut avec Paul Vignaux (Sgen-
Cfdt) la cheville ouvrière qui per-
mit l’évolution de notre organi-
sation, devenue CFDT en 1964. 

Plus tard, Edmond Maire dira de 
lui : « c’est le plus grand intel-
lectuel qu’ait connu la CFDT, 
avec Paul Vignaux dont c’était 
le métier ». 
 

Marcel n’aura cesse de militer 
en faveur d’un syndicalisme 
laïc, ouvert à tous les courants 
de pensée, mais restera ardant 
partisan d’un syndicalisme auto-
nome. 
 

Eugène Descamps, le nouveau 
Secrétaire Général confédéral 
lui demandera de le représenter 
au Club Jean Moulin, constitué 
en opposition des généraux fê-
lons d’Alger, en 1958. 
 

Le congrès de 1964 consacrera 
la victoire des minoritaires de 
l’Organisation qui deviendra do-
rénavant CFDT. 
 

Dès lors, Marcel continuera de 
mettre ses qualités de réflexion, 

de clairvoyance, de pédagogue au 
service de la Confédération. Il sera 
longtemps Conseiller de Edmond 
Maire et contribuera à l’évolution 
des droits Hommes/Femmes, 
dans et hors l’Organisation, avec 
Jeannette Laot, Secrétaire Natio-
nale chargée de la condition fémi-
nine. 
 

A l’âge de la retraite, il deviendra 
Secrétaire Général de l’Union 
Confédérale des Retraités CFDT. 
De 1982 à 1992. ; Revenu dans la 
Région, à Feurs, il continuera d’ê-
tre syndicaliste avec les Retraités 
de l’Union Locale du Forez. 
 

La CFDT adresse à sa famille et 
ses proches ses condoléances 
attristées. �  

 

SOMMAIRE   

 
1.Edito. 
2.Marcel GONIN nous a quitté. 
3.Gaby BONNAND dans les SSE. 
4.« Petit déj info » avec le Groupe Mornay. 
5.Le CFA des Mouliniers en danger. 
6.Le tourisme touché par la crise. 
6.Eviter les mauvaises surprises 
« saisonniers ». 
7.Congrès de l’UTR. 
7.Déménagement du CHU. 
8.Affiche info manifestation 1er Mai. 
 
En supplément : 
Soirée débat « élections européennes ». 
Photos manif. du 19 mars. 
Tract du 1er Mai. 
 

Bonne lecture et à bientôt. 
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Le Congrès de l’UTR. 
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C’est dans une ambiance convi-
viale que s’est déroulé le 
congrès de l’Union Territoriale 
des Retraités de la Loire le 26 
mars 2009 à Roanne. L’Union 
Locale Retraités Roannaise 
avait bien organisé l’accueil des 
cent délégués représentants les 
quatorze ULR et SSR. 
 
Le rapport d’activité des quatre 
années précédentes a retracé 
l’activité de l’UTR en soulignant 
le contexte politique et le climat 
social dans lequel s’est situé 
son action. Les rapports des 
commissions santé et dévelop-
pement, la formation, l’informa-
tion et le bilan financier ont per-
mis aux différentes structures 
de s’exprimer. Son adoption à la 
quasi unanimité ainsi que celle 

du rapport financier ne signifie pas 
pour autant l’absence de critiques. 
La motion d’orientation adoptée 
largement (96%) après l’intégration 
des divers amendements doit per-
mettre d’élaborer le plan de travail 
que doit valider le nouveau conseil. 
L’UTR poursuivra son implication 
dans l’Union Régionale Retraités 
Rhône-Alpes. 
 
Le toilettage des statuts, simple 
formalité, a été entériné. La motion 
d’actualité rectifiée au cours du 
conseil précédent n’a pas ren-
contré d’opposition. 
 
Le congrès a remercié Alain Escof-
fier qui quitte ses fonctions de Se-
crétaire général et le nouveau Bu-
reau a élu Charles Sasso de la 
Section Syndicale Retraité métal-

lurgie nouveau Secrétaire général 
de l’UTR. 
 
Si le développement à tendance à 
stagner dans l’ensemble, il pro-
gresse en général dans les sec-
tions syndicales retraités. L’UTR 
souhaite multiplier les contacts 
avec les syndicats de salariés de 
l’Union Départementale pour fidéli-
ser les adhérents partant en re-
traite, le prélèvement automatique 
des cotisations est un moyen effi-
cace pour y parvenir. L’UTR est 
disponible pour les convaincre qu’à 
la retraite la lutte continue avec la 
CFDT pour une société plus juste 
et équitable. 
 

�  Auguste SUC 
 
       

Retraités CFDT - UTR 

Le déménagement du CHU sur l’Hôpital Nord. 

Ca y est depuis fin février tous 
les services de chirurgie, de mé-
decine (sauf médecine physique 
et de réadaptation) et les urgen-
ces sont sur le site de l’hôpital. 
 
Si les transferts des patients, du 
mobilier, se sont passés sans 
trop de difficultés, la possession 
des locaux par les personnels a 
été plus que délicate. En effet, 
face au gigantisme de la nou-
velle structure hospitalière, il 
était très difficile de ne pas se 
perdre et de retrouver ses habi-
tudes. 
 
Au jour d’aujourd’hui, les agents 
sont plutôt satisfaits des nou-

veaux locaux mais déplorent tout 
de même le manque de convivia-
lité qui existait sur Bellevue, les 
difficultés liées aux transports 
pour se rendre sur le site et la 
baisse de prise en charge des 
patients et la dégradation des 
conditions de travail liée aux sur-
faces (3 fois Bellevue), mais aus-
si aux restructurations liées au 
plan de retour à l’équilibre voté 
en janvier 2009. 
 
Beaucoup de travail pour la sec-
tion CFDT du CHU qui est elle 
aussi dans une démarche de 
restructuration avec l’aide d’un 
secrétaire fédéral. 
 

La section CFDT a elle aussi pris 
possession de ses nouveaux lo-
caux, plus clairs et plus spacieux, 
dont voici l’adresse : 

 

Section CFDT du CHU 
Locaux syndicaux Hopital Nord 

Chemin de la Marandière 
42055 ST ETIENNE Cedex 2 

Tél : 04 77 12 05 02 / Fax : 04 77 12 09 17 
mail : syndicat-cfdt@chu-st-etienne.fr 

 
  

RAPPEL IMPORTANT : 
 

Tous les services d’urgence  
du CHU ST ETIENNE  
sont à l’Hôpital Nord  

Santé-Sociaux 
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Les salariés de SELECTOUR, une variable d’ajustement !!! 
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Le secteur du tourisme lui aussi 
est impacté par la crise. 
 
Courant mars les salariés de 
Sélectour nous interpellaient  
(220 sur la France). 
 
La direction faisant le constat 
que l’activité était en baisse 
trouva comme unique solution 
de proposer au comité d’entre-
prise de baisser tous les 
contrats de travail de 20% . 

Après l’intervention de la CFDT à 
un comité d’entreprise extraordi-
naire demandé par l’ensemble des 
salariés. 
 
Cette proposition quelque peu 
drastique fut vite abandonnée. 
 
Une expertise est envisagée ainsi 
qu’une demande de chômage par-
tiel. 
 
 

Les élus CFDT doivent être vigi-
lants et ne pas hésiter à faire appel 
aux structures de notre organisa-
tion afin d’être accompagné pour 
trouver des solutions ou alternati-
ves aux difficultés économiques 
que leur entreprise peut rencontrer. 
 
La CFDT c’est faire. 
 

�  Elisabeth BAUDINAT 
 
  

Services 42/43 

 

Le travail des saisonniers. 
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Gaby BONNAND à l’écoute des Sections Syndicales de la Loire. 
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Afin d’être toujours plus au 
services des équipes, les 
membres de l’exécutif confé-
déral visitent régulièrement 
les équipes sur le terrain. Ain-
si, le 7 avril, Gaby est venu 
dans la Loire et a rencontré 3 
sections. 
 
Tout d’abord la section de DES-
JOYAUX Piscines (70% Cfdt), 
où la charge est en baisse 
comme ailleurs à cause de la 
crise… mais aussi par manque 
de stratégie 
pertinente de 
la part de la 
direction. En 
effet, depuis 
la reprise de 
l ’ e n t r ep r i s e 
par le fils, tout 
va de travers. 
Les cadres 
c om p é t e n t s 
sont partis, il y 
a de plus en plus de sous-
traitance, et ce qu’il reste ne 
semble pas toujours très straté-
gique : margelles, structures 
porteuses, équipements exté-
rieurs… Il n’y a plus de recher-
che et donc de brevets dépo-
sés. Une expertise Syndex est 
en cours, mais la direction ne 
donne pas facilement les docu-
ments nécessaires… Pour finir 
les salariés voudraient que le 
patron vende, puisse qu’il ne 
semble pas intéressé par l’ave-
nir de l’entreprise… 
 
Ensuite, Gaby a rencontré la 
SSE de Bennes Marrel, une en-
treprise de 200 salariés (ils 
étaient 1300 en 1977) où la Cfdt 
fait jeu égal avec la CGT, et la 
totalité des voix dans le second 

collège. La SSE intervient tout d’a-
bord pour dénoncer l’insistance de 
l’organisation sur la GPEC. Ce 
n’est pas ce qui intéresse les sala-
riés. Dans l’entreprise, il n’y a pas 
de déroulement de carrière, OS, 
P1, P2 ou P3, tous sont au SMIC. 
La GPEC est considérée comme 
un moyen pour quitter l’entreprise, 
mais en aucun cas un moyen pour 
conforter sa place. 
Aussi, l’entreprise n’évolue, il y a 
moins d’études, et surtout pour 
adapter le matériel existant, mais il 

n’y a plus de 
nouveaux mo-
dèles. Pendant 
longtemps, il n’y 
a pas eu d’in-
vest issement, 
maintenant, il 
faut tout chan-
ger en même 
temps,  par 
c o n s é q u e n t , 
pour des rai-

sons de prix, il est acheté du maté-
riel et des machines qui ne sont 
pas à la hauteur de nos besoins. 
Renault a touché des aides de l’E-
tat pour soutenir la sous-traitance, 
mais il nous demande en même 
temps de réduire nos coûts de 
16% ! Sans formation, sans aug-
mentation de salaire, un militant dit 
« J’espère que la crise fera appa-
raître les dérives et revalorisera la 
travail et l’industrie.». 
 
Pour finir la matinée, Gaby est ac-
cueilli par des militantes des petits 
hôpitaux de la vallée du Gier, de 
Feurs et Chazelles, autour d’un 
casse croûte. 
Dans la Vallée du Gier, les hôpi-
taux ont fusionnés et se sont réor-
ganisé. Actuellement, suite au dé-

ménagement de Bellevue à l’hôpi-
tal Nord, il y a une surcharge de 
patients à Saint Chamond parce 
que les stéphanois du sud préfè-
rent aller à Saint Chamond plutôt 
qu’à Saint Priest en Jarez. D’autre 
part, avec la baisse du pouvoir d’a-
chat, les patients préfèrent aller 
aux urgences à l’hôpital, plutôt que 
de payer une consultation chez le 
médecin traitant. Et ce n’est pas 
que pour de la bobologie, puisse 
qu’il y a des hospitalisations et une 
forte augmentation du nombre de 
lits (3 dans des chambres prévues 
pour 2). 
Par ailleurs, le CHPL sélectionne 
ses patients, et renvoie les CMU. Il 
n’organise pas non plus d’accom-
pagnement en fin de vie. 
A Feurs, il y a de plus en plus de 
postes proposés en 12h, (et impo-
sés) avec un soit disant accord des 
salariés. La Cfdt est contre. Faire 
la semaine en 3 jours est attractif… 
mais au-delà de 40 ans, c’est in-
supportable. Les arrêts de travail et 
arrêts maladie sont en forte 
hausse. Le flux est tendu en per-
manence, la semaine, comme le 
week-end. 
 
A 13h, Gaby repart vers l’Ardèche 
où 40 militants l’attendent. Sa visite 
dans la Loire lui aura permis d’é-
couter les militants et leurs préoc-
cupations face à l’absence de stra-
tégie industrielle et aux difficiles 
réorganisations hospitalières. La 
rencontre des militants est très en-
richissante et permet de mieux 
sentir les préoccupations directes 
des équipes et des adhérents aux-
quelles nous sommes appelés à 
répondre. A renouveler… 
 

�  Luc THORAL 

Luc THORAL, Gaby BONNAND, David MONCORGER, 
Ludovic KRAIS. (Section DESJOYAUX)  
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Réunion d’information avec le Groupe Mornay. 
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Afin de renouveler ses concepts de réunion d’information,  
l’Union Départementale inaugure le « P’tit déj’Info »  : 

 

 le 27 mai 2009 de 8h00 à 10h00, salle 87 
(3eme étage à la Bouse du Travail de St Etienne) 

avec le Groupe Mornay  

 qui offrira croissants, café et jus de fruits.  
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La Loi de modernisation du contrat de travail prévoit la portabilité des droits de cou-
verture sociale (mutuelle, prévoyance) après la fin du contrat de travail, suite à un 
licenciement ou une démission. Toutefois, il faut s’informer sur les conditions de 
mise en œuvre de cet acquis important en terme de sécurisation des parcours pro-
fessionnels, particulièrement important actuellement où des licenciements se profi-
lent… 
 
Ce sera aussi l’occasion pour les militants de faire le point sur la situation des entre-
prises en terme de prévoyance et de poser toutes leurs questions à un expert. 

Bulletin d’inscription à retourner à l’UD avant le 25 mai 2009 
 
Nom et prénom : …………………………………………… Syndicat : …………………………………. 
Téléphone : …………………………………………………  Mail : ………………………………………. 
Entreprise : ………………………………………………………………………………………………….. 

�  
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Le CFA « Les Mouliniers », 
un outil de qualité de nouveau en danger. 

� � 	 
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Après avoir été CFA pilote , cen-
tre d’expérimentation pédagogi-
que et véritable laboratoire d’a-
vancées  sociales avec le SGEN 
CFDT majoritaire, cet établisse-
ment de formation pluri profes-
sionnelle qui accueille aujourd’hui 
1200 jeunes connaît depuis près 
de 15 ans une existence mouve-
mentée .Une campagne de désta-
bilisation ,de diffamation a écarté 
le SGEN CFDT de la majorité de 
la représentativité du personnel, 
ce dénigrement systématique  
ayant trouvé son terme par le li-
cenciement du délégué syndical 
CGT . 
 

Si le climat relationnel entre sala-
riés s’en est trouvé amélioré, un 
autre problème a surgi, celui d’un 
déficit financier mettant en péril 
l’avenir du CFA. En avril 2006, la 
Région principal financeur de l’or-
ganisme convoque les partenai-
res sociaux : Direction,  Syndicats 
et chambres consulaires. il en 
ressort un protocole d’accord 
dans lequel les salariés consen-
tent des efforts en terme d’aug-
mentation du temps de travail, à 
la Direction d’assainir sa gestion, 
la Région accordant uns subven-
tion d’équilibre. 
 

Malgré des licenciements écono-
miques, une restructuration dont 
le SGEN CFDT a en son temps 
critiqué le bien fondé, le déficit 
s’accentue et le versement des 
salaires de mai 2009 est compro-
mis et un nouveau plan de licen-
ciement est prévu. 
 

Le SGEN CFDT interpelle la Di-
rection sur ce plan social, celle-ci 
accepte puis ajourne sine die une 
réunion d’information. La section 
syndicale demande par l’intermé-

diaire de l’UD une réunion à la Ré-
gion avec les responsables de l’Ap-
prentissage, qui est fixée le 1er avril 
2009. Une délégation conduite par 
Luc Thoral. 
 

Les représentants de la Région rap-
pellent que celle-ci ne peut pas s’in-
gérer directement dans le fonction-
nement interne du CFA mais qu’elle 
est à notre écoute, d’autant plus 
qu’elle est destinataire d’une masse 
de courriers provenant des élus 
CGT donnant une image plus que 
négative de l’établissement. 
 

La délégation CFDT tient à se dé-
marquer des pratiques des élus 
CGT , présente certains dysfonc-
tionnements qui à ses yeux sont en 
partie responsables de la récur-
rence et de l’imbrication  des pro-
blèmes  économiques et sociaux : 
 

Un type de management écartant le 
dialogue, des décisions hiérarchi-
ques et stratégiques prises au sein 
d’un garde rapprochée » de cadres 
promus sans appel d’offre en in-
terne et  dont l’efficacité ne s’est 
pas traduit à ce jour en terme de 
plus value mais essentiellement en 
augmentation de la masse salariale 
et de déstabilisation du fonctionne-
ment. 
 

Un climat anxiogène entretenu no-
tamment par la signature pour une 
seule année de la convention liant 
le CFA et la Région 
 

Une absence de politique de déve-
loppement.  
 

Une utilisation à son profit du blo-
cage des institutions par les élus 
CGT par une  référence perma-
nente à un soi disant climat social 
délétère, servant les intérêts de 
ceux qui veulent dégrader la situa-

tion et pour la Direction une facilité 
pour discréditer la représentativité 
du personnel dans son ensemble. 
  

La délégation CFDT rappelle à la 
Région la qualité des équipes péda-
gogiques qui dans ce climat conti-
nuent à former avec de très bons 
résultats près de 1200 apprentis, 
qu’elle est en mesure de faire des 
propositions concrètes concernant 
une réorganisation efficace du CFA, 
qu’une vraie politique des ressour-
ces humaines s’appuyant sur les 
compétences mesurées et mesura-
bles est nécessaire. 
 

La CFDT est persuadée que le CFA 
est viable et peut éviter les licencie-
ments à condition que les déci-
deurs : 
- Prennent leur responsabilité en 
terme financier. 
- S’appuient sur des équipes péda-
gogiques déterminées. 
- Rejettent l’image véhiculée d’un 
établissement ingérable. 
- Soient à l’écoute de partenaires 
sociaux responsables et c’est pour-
quoi le résultat des élections de la 
DUP en juin sera déterminant pour 
l’avenir du CFA et aussi quant à 
l’attitude de la Région qui a reconnu 
y porter intérêt. 
 

Composition de la délégation : Luc 
THORAL Secrétaire départemental,                       
Jacques MINNAERT représentant 
CFDT au Conseil de perfectionne-
ment, Danièle ROURE déléguée 
syndicale SGEN CFDT CFA, Ra-
chid OULMI représentant élu du 
personnel au Conseil de Perfection-
nement. 
 

�  Gérard TIVERT 
 
  

SGEN 


